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LE REVEIL DU NORD 
1M. rue d* Pan», Lille. — Téléphonai 4 7 1 M 471.S1. « T U » LA PLUS FORTE VENTE OE LA REGION 43. oouL Hauaamarm. PARU '9f> 

DANS LE SECTEUR DE VITEBSK! 38 bombardiers britanniques M. pwHppe Henrioti C H U R C H I L L 
a pris en mains 

le eonllit soviéto-polonals 
LES SOVIETS ONT EU 

4 0 . 0 0 0 TUÉS ET PERDU 1.203 CHARS 
ET 3 4 9 CANONS 

abattus au cours d'un raid 
terroriste sur Berlin 

Quartier Oanéril du Fuohrer, t t . J e t é da» bombes sur l 'ouut da l'Ail*. 
— Le Haut Commandement ne* for magna. L'ennemi a paidu au surplus, 
CM trm«M «lieinanati commuiuqut su-d»s»u» daa ternteire» oaaupaa 

Secrétaire d'Etat à 1 
et à la PrepafMée 

parlera à Lille 
le 29 janvier 

lanvi.r, dw» la eeirée. éJeei •««•»« *}.'" ^'Xj'JL!'^ SV^l 
••ara br,tann„ues ani aieeu. «••""•• " •»»5 '» , ' l ' J»*n« • »«>»«u«i 
•auvani raid tarraritta l u r ? " »» ° C * . de bord de la mar.na 

^ H . , „ r^^t . *"•nr,r' , , , • »• * é*mb*t ennemi nui avait apara mit *t 34* «inont ent »t» »oit anéan 
~Z.*J!5ÎL ^ S ^ a n a e m e n t de» tor- une pereee a «té anéanti. t u «oit oapturea. bombardi 
cea armée» allemandes communique: Au eeun da la grande batailla dé- Au nerd de Naval, le* Soviet» entité un nouveau raid tarrérttté eur -. 

Au nard-eet de Kertéh. de» atta- 'enaive qui ee livre depui» le 13 de- peur.uivi leurt aaaaut» bandant tau. Berlin, dont la oeneentration a é t é " * 
auaa oeviétiaue» appuya»» par daa «ambre 1*43 dane la aeatour de Vi- te la tournée. Née troupe» ent main- empeehé en reieen de l'intervention 
ebara ant été ditpereéee. t»b«k. née troupe» piaeees eau» le tenu leur» poaitiéne et ont mi» hor, g M forée» de prataetion antiaérienne, 

commandement du eelonol-géneralid» combat un grand nombre de Cette attaqua a eausé dea parte* f n Mer Noire, un eheeaour de «eu 
marin» a eeuie un aubmenible »nna. Ratnbart, ont tait éehouor 

Le boa»mardea.ea,t de Rome 
parmi la population et doa dégât» . f _ j J - - n — i . , agaaoej uictrtna» 
aux maieene, lurtout dan» té» quer. • «"H «te BW*aurCTI5C» VllIleSCS 

. de tank» ennemie. 
. . . . . n. Ch.chko. M d u r * eombata, la pereée operative dei Au nord du lae limon et au iud.au> maieene, lurtout don» té» quer. 

tre'uoeo ont roMuaaé Bluaiaun1 âtta """' r r a " t . projetée par lae «oviote!eueet de Leningrad, da nombraueet tîera habitée ouvrier». Malgré le» eon. 
queYdô 1 advèreaTre au eoura 4'ôpV. •"_ m , t , , n t • " l«g"e plu» de M divi-iattaquée déelenehéoe par l'ennemi ditione de detanee dtftieilee, en a éM-l__5°m e - 2 1 

nittree eembett Elle* e 
obère «oviétiqua* et en 

de qualqeut looe 

ne de tirailleur» et de 
1 riétlJa l'an f o r m , t i * n » blindée», et ont infligé a la» aeeteurt reetifiée, 
. > • . . « 1T_ ••advereaire de» portée extrêmement sans réeultat. 

• itee »n eon* . . - . . i . -
tre attaquée juaejli'à la date du 1 * janvier 1444, 

A I aueet de . etebiza, de putsean. le» •elehevittoe ont perdu, aan» ae 
te» ettaquee râpâtes* de le port de» aaeteur du front, plue de 44.04* tuée 
»ovi«t» ont également eeheué, hier. Le nombre dee bleeeaa eet de plu. 
M a i lia terrain raoouvort de failli» «leur» toi. eupérieur a ««lui dea tue*, 

un grau. Mille deux cent trou cher» »in»-

— « Radio-Rome » an-
ombrauaaa centra noe nouvelle» po . i t iom dan» nombre Juseu'iei 3* bombardiere bri- nonce que le bombardement de 

tant restée» tanniqua» abattu». Rome effectué, hier, par 1 aviation 
1 Qu.lquaa appareil» ennemie ant américaine, g causé un grand nom» 

et difficilement eentrglable, 

M . Joseph Darnand 
est autorisé 

à créer une ou plusieurs cours martiales 
Vichy. 21. — La loi dest inée A fg-' L'opération terminée}' le» deux cy-

o l i t e r la répression du terrorisme. : c l ' «*» «éloignèrent, en rejoignant 
Que publie, ee mat in , le « Journal ; a « u x autre» qui attendaient un peu 
Officiel c. précise que le secrétaire i g^* l o l n «* disparurent ver» Cam-

Le» enquêteur» qui opérèrent I U I -génerai au maint ien de l'ordre est 1 
autorise a créer par arrêtés une ou 
plusieurs cours martiales. 

Celles-ci auront a juger les indi
vidus agissant en groupes ou iso
lement , arrête* en flagrant délit 
d assassinat ou de meurtre, de ten
tative d'assassinat ou de meurtre. 
c o m m i s au moyen d'armes ou explo
s i f s pour favoriser une activité ter
roriste. 

Tout individu arrêté dans les con
dit ions prévues ci-dessus sera mis 
immédiatement a la dépos i t ion de 
l i n t e n d a n t de police de la préfec
ture régionale du lieu de l'arresta
tion. 

L'intendant de pouce le placera 
•joug mandat de dépôt et prendra 

bre de vict imes a ins i que des dê-
gaWs importants. 

Plusieurs vil les de l'Haie septen
trionale ont été éga lement atta
quées, n o t a m m e n t Plse et Pérouse. 

La Cité du Vatican survolée 
Rome. 21 — Au cours de l'atta

que dirigée par des avions anglo-
amerieains contre les faubourgs 
extérieurs de Rome, la cité du Va
tican a de nouveau été survolée a 
plusieurs reprises 

La chose est vivement c o m m e n 
tée par les mil ieux d u Vatican, qui 
es t iment très probable que le Pape 
protestera contre les violations des 
territoires du Saint-Siège. 

LONDRES BOMBARDÉE 

PENDANT CE TEMPS, UN . COMITÉ NATIONAL POLONAIS 
EST OUVERT AUX ÉTATS-UNIS 

Berne. 21 — On mande de Lon- a propos de la manoeuvre •tmiitt* 
draa a 1 Echange reiegraph : des a Allia* a A 1 égard du confl i t 

Le premier britannique a reçu hiei . eoviéto-polonais. la a Deutsche AU. 
en présence de kl. Kden. aecretalrj gemeine Zéltung » qui rappelle la 
du Foretgn Olflce. M Mikolaicavk. prétendue » entente » réalleée 4 
a premier ministre > polonais, ainsi Téhéran our le principe que « lé* 
que le a ministre des Aflai-e» etran idrolta de chaque nation, grande o u 
gères » et 1' « ambassadeur » poio- petite, doivent être respectés et JA-
nala prés le gouvernement bnt inru- loueement protégés ». Avec une bru-
que avec lesquels ils «'est entretenu talitê deconcertsnte. Moscou U M * 
pendent une heure L objec de l'en- nettement entendre ou il ne s agis 
trevue était le conflit opposant 1 U pas seulement de la Pologne Ceux 
R 8 B . au comité exilé polonais U s . q u l ee piquent de savoir toujova» 
Polonais ont exposé en détail à ai . 'tout, qui ne ee laissaient Intimida» 
Churchill leur point de vue ni p a r l a a nasasme a ni par I* « Ola. 

Le correspondant dip.omatioue ou 5 i % £ £ h e 2 t
1 , ? n 'JluWi a . m » 2 F ï . 

a Daily Telegrsph » écrit A ce propos •? "°*?f3L .? J^A^&JSFZtamZ 
ou il lui nourm.11 10-t h>en on* m u r - * gr*nd fréro a en Angleterre et essai 
ctfiil U s s e ^ n ^ e m r b e i ' V u n e c o m - ; E l » » - U n k ' ™*nl 1 * u r » J* 1 " " *•*" 
munication a Staline et que le» 1 " " " .•» g ^ T . c u i f " ' ' eTnsïPaH» 
Anglo-Américains lassent une « n u i - * m * n t '".,f"*<1,* 'LSJL . S r s s l 2 
che A Moscou si les Polonais exilés s e • " " " ! Q monde après la 
déclarent d accord au sujet d u 3 " i * J e r r e ' 
îormulr réalisable. 1 Bnrin. poursuit le journal, le m o s -

D autre part, on mand« de Londres de perce brusquement le* plan* da 
Moscou contre lesquels les dlrigean»» 
allemands lavait mis en garde do. 
puis des snnéas. Bt si les peuplée) 
réussissent A se soustraire au sort 
d'être livrés par les Anglo-Améts-

k 1 1 United Press 
M. Churchill a décidé de s'occuper 

personnellement de 1 aplsnissemeni 
du différend russo-nolonais. On pré
cise, à ce sujet, qu'a partir de al 
jour, les échanges de \ ues diplomo-
tlques seront complètes psr une sé
rie de messages e t d entretiens teié-
Bhonlques entre 'e prem.er angiau.. 

I. Roooevelt et Staline. 
Dans un article relatif au confl 

(Ph Archives) pc^ono-sovlétique. le » Daily Herald 
prise l s question de savoi 

récemment'quel point les a Allies » sont vra 
M Philippe Henrlot. récemment: quoi potn* >» . 

nominé secrétaire d'Etat A l'Inlorma-iment unis, si l o n fait abstractior. 
Vichy. 20. — Un raid aérien a t « ! ™ à U P ^ V " : « • la c irconstance qt_. ils luttent 

lieu, cette nuit, sur Londres. Lille, le samedi 28 janvier. 
Se lon Reuter, des avions aile- Dans le grand hall de l'Hôtel de 

mands survolaient encore la capi- VU'e. » exposera la politique 

bolchevisme. alors déclara 
la « D A Z. » en terminant, lé mé
rite en reviendra uniquement A l'ap
prit de sscru'lce et au courage m*V 
branlsble des combattants alle
mands. 

^ ' a f f a i r e de la « Praida » 
tuellement contre un ennemi com 
mun » 

Le journal demande ensuite qut f"te"'pti 

Berlin. 21. — La prétention «tl 
< New-York Times a que l'Infini— 
non bien connue de ls a Pravda > 

gins allemande e t aurais 

Apre» orotr participé à la remise symbolique des 70 wagons de 
le-irées. offerts à la France par la Roumanie, m princesse CANTA-

taie britannique c e mat in . 
:D.CA. donnai t A plein. C'est le plus 

"Itôt possèdent le» aignalementi de» 
quatre hommes, 
- ! l i S p f , o r " . q l i " " * «lueiquesimois. cuztNE"araVdèamie'de 'n^e^^V»/a't^'k^kM^\^"^ts^ma^d>t | important raid que les forces ae-
semblable fait ae produisit n—-
il n'y avait pas de carte» dan» 

de l'h&pital Trousseau, à gui elle a remw des friandises de toute sorte 

Un fermier attaque 
Dar cinq jeunes bandits 

àMasnv 

n e n n e s d u Reich o n t ef fectué de-
P h ' s î p h o ) P u l * de nombreux mois sur la capi

tale britannique. 
De» bombes ont été jetées surines lignés de l'action poursuivie paril* 

ernement devant Isa cadres po- ; 
litiqiies. ndmlnlstratifa et Judiciaires! 
du Département. 

une dans les milieux" p o l m -
beriinois avec quelque 

toutes disposit ions un ie s pour 
traduire sur-le-champ devant 
oour mArtasie. 

Arrêtés, ils ont avoue être 
les auteurs de plusieurs rois 

La 

M. LAVAI A REÇU 
LES INTENDANTS DE POLICE 

DE LA ZONE SUD 

La cohésion de l'Allemagne 
et du Japon 

leur permettra de vaincre 
l'Angleterre et les Etats-Unis 

ttelndre une véritable unité polit 
ne entre les » Alliés » a A propos qu; 

r _e n'importe quelle question et en'r<4rea. comme un compliment. _ 
De nombreuses invitations seront tous sens ». Depuis longtemps déià.ii^quei o n n'aurait pas osé compter 

également lancées qui permettront!conclut le » Daily Herald ». nou*l;ct 
aux Lillois de venir entendreisvona dépassé ls période dons i*-' 
M Philippe Henriot définir les gran-iquelle nous pouvions nous permettra Ç|«|saw» a • • n i » eswrat « 
des lignes de l'action poursuivie parile luxe d'ignorer nonchaUmmen <( iXalWC A B I pidB SCVICl 

Londres même, sur la banlieue et Ile Maréohsl et le chef du Gouverne-1 tous les problêmes épineux 
des localités voisines. Huit AvionsIment pour permettre A la France m t , 
a l l emands auraient : lé abattus . i de taire face A son destin. Un U « l t e pOlOMIS 8UX U. 3 . A . 

Dans les jours S venir, nous re-1 t .„ D..sua.vU>« u c -». . «—- t m\ 
• _ _ _ _ ! J _ s î - s . . „ Iviendrons sur cette importxtnte m»-l Stockholm. 21. — a L'Afton TW- s Wssnington. M. Hutchinaon. A prev 
L e S r a i O S T e r i O n S T B S SUI ^Ifestat ion et nous lerons conns l tre lnmgen » annonce que .ians la u u u p r w ar ls réaction des milieux par-

Madrid. 2i — On lit dans u n 
article spécial que publie 1* journal 
argentin a Noticias Oraficaq ». aoua 

re de son correspondant 

le Nord et le Pas-de-Ca la iS i ^ r r r 
ont causé des pertes 

cruelles ï la population 
« 

UN DISCOURS DU GÉNÉRAL TOJO A LA DIÈTE JAPONAISE 

Berlin. 31. — Le D.N.B apprend 
que les pertes inf l igées A la popula
t ion française par les bombarde
m e n t s terroristes anglo-américains 
se sont encore accrues, ces derniers 
jours. A la sui te des attaques diri
gées contre un certain nombre d< 
localités du Nord, du Pas-de-Calais 
et de Normandie Pour la plupart 
du temps, les bombes éclatèrent 

Desprez René, âge de 19 
ians. avait été emploie comme ou
vr ier agrirola s ls ferme de M 

fio. contour ds l'Eglise 
a se plaindre de la nourri 

-ompiota avec plusieurs de ses 
rades de ae venger 

Dutio. Agé de 31 an», travaillant avec 
ron père et habitant place St-Jean. 

. . . . , , Aysnt réuni au domicile rie Domiasr 
L« chef du gouvernement a pré- A:ir#d. 18 ans. mineur. > s nommes 

gide une reunion des intendants de Voung Msurue. de Masny ; Gauza 
police et des préfets de la zone Joseph, de Mentign». et Jeuiin R0-1 
Sud i.an. de Péequancourt. tous Ages d e ' Tok.o. 21. — Au début de son 1 Angleterre. d;t-U. sont déjà a court 

Au cours de cette r é u n o n il a >*- *"'• "« établirent un plan d attaque discours prononce a la Diète, le pro-de souffle, bien que jusqu ici leurs 
A U cours uc i n i r rruii.MU,, 1 » v M • nalAT ministre l o j o a notamment t ioupes ne soient entrées en 

expose ies prooiemes aevant les- L ' A G R E S S I O N .déclare : quavec les défenses extérieures de la de nombreuses vict imes parm 
quels était placé le gouvernement. , Malgré les pertes les plus lour- lurteresse grande-asiatique 

Le président a fait appel A la dis-! Mercredi, ver» 19 h., ils prirent la de» qu 11 a subies. 1 «lierai a pu que de la conférence des psys do . a i i i ' ; - , , , ôAo*ts 
CiDjne et au dévouement de tous ,*"" 1 ' ' "•1"* ™ m • c e u « heure on avancer ses bases de ravitaillement Grande-Asie orientale, nos adversal- ^ r i e u s u w a i s . | f , o n l „ , , . e 4 „ asxaAgxM do la Man 
sr « demande n'i» m.is veuillent 1 v<"1" l t «*"cbai M. le Cure pour un grâce a w supériorité mater.elle et res se sont empresses de réunir èga-1 Pour la période «étendant- du «h*. A Daal dm incendiée *nt été 
v . J r . « . - « . , \.. o«tr— n,,, n . - v i t ™ l , d * ' , u f u , e n t écl»'r«« P«r 'a lu-iau lait qu'il est parvenu en parue > m e m des conièrences notamment a i j . r octobre 1941 au 10 janvier 1944 observés. 
bien accepter les orares qui ne s o n t : r r , , e r l a u p r „ b y t e r . . Young. ciauiaia couper tes lignes maritimes japo-iMoscou, au Caire et A Téhéran, mais „_ „ . , . - , , 15000 Français tues I ^ « 
inspiré» que par l'intérêt n a t i o n a l . » j . u l l n b„tu-ent eh retraiu et. avec ina .«s . Les „oltiai* j a p o n s * ont Po- U n en est résulté que de 1» con.'u- : ? " . „ „ ? / * . • » s V ^ « r ! r i T T c c n i cTs 
«t dont il prend, en tant que c h e f h e s deux autres com on ces qui etaient'^enosnt inillge de lourdes pertes « « i o n . J u s q u e présent, nos ennemie j 7™"™ q u l s l encore «cc iu t e s 
du gmivernement. l'entière respon- plus loin, prés de la Mairie, ils se con-i-'ennemi. perw.» que les dirigeants m ont pu conquérir que a quelques Jours d e r n i e r s ^ I f r A f n n l » a i î l # n t 
„ L , . u . i 'lerterent sur un nouvesu mode d st- !*mericauus et anglais oui toujours.l ies minuscules » tout en perdant de! Plus de 20 000 civils ont é té ble$.-| *-*C l a t S U l U I C .111 

Le président Laval a ensui te>•? ."• ' c a c n ' M " U e ~ e , n a i e u , f c P«-'P'»- nombreux 
donné '.a parole à M. Joseph Dar-: 
nand. 

Apr»s avoir exprimé son loya-
h«me a regard du chef du gouver-i 

_. nous lerons connaître! mugen » annonce que dans la 
ira toutes les d "positions ds jeudi * vendredi, la :udlo d«. Mos- ; e m e i U a : r e s américain» contre 
prises pour-'ên assurer lelcou a annoncé qu'un comité us' lonaldeclai-Rtions de la < Pravda s : 

1 polonais svait été ciee « n i K-U . q m , 
. . . . , ~ „ . . . Idemandalt que le peuple polonais! » Le eenateur Nve a déclaré qu» 

déJA. de» in» itation* « - > „ - « . 0 u coTmté polon.tia émigré A la Charte de lAt lant iouo rerxxaaU 
labiés pour deux personnes P e u v r n t i j » , n . - u j i , 1^ sovieu. Ix;imsiiitenant au fond do la mar. tout 
être retirée» eux endroit» hab i tue* . p r < i r l dent du comité dea U b A Krii-lcomme le document contenant 

, , „ g'MIrtj aurait déclaré q i s v e c ià col- i« quatre liberté» a proclamas* 
raboratlon de l'Union Soviétique seu-, 
> . la restauration de la Pologne de- : 
Londres .qu'il appuie les Sov.ete Le 
même temps, les.journaux canadien» 
qui conaeluem également aux polo-* intention» de» « Allié 
ns is d» renoncer A la politique a c - d e n t point Du reste 1 opinion pt» 
'uelle et d arriver A une entente sv 
rtTnion Soviétique Sans la colii 

ndent 
sas par 
ntraira-Roosevelt Oont 

-in veut faire accretp» 
monde, "les récent» événeartont* 
moiiire que le» principe» et la* 

amer:calne. 

La côte .anglaise 
de la Manche 

sous le fen des batteries 
aques dirl-! „ 1 « 1 U est nécesssir» de modifier la c o m - ; " " tel développement n i n o 

sTïaia-»:aileiM,H,e8 " ̂ w* *** :eru%?de,in^ur..TomTtV ^ r . i r v o r r m o n d ^ ^ r q ^ ' S t ^ i î 

| blique 
abo- P»» d'un 

1» »,- route q u i 
nble politique» 

détourna 
Soviet» d» la 

t tracé», pour daa 
le» vue» réaustaa. 

loppement n'a rlaa 

contact 1 d a n s dee quartiers habites , causant 
rrs de la de nombreuses vict imes parmi la1 La nuit dernier», de* batteries al-

l e P°- (popu la t ion civile et- provoquant deilomando» a longu» portée ont A n»u-
d« . a l S r i e u T déffAts v»au auvért I» f»u sur da* objoétits 

Staline l 'a pas encore n 
à l'offre de médiation 

de Washington 

Quant au séusteur Feynold*. U 
s e s t déclaré convaincu que Stal ine 
possède un plsn secret et qu» ea-
fui-ri rend probe blememt néoaaaa'.ra 
de^prouver que l'Angleterre a voulu 
trahir le Kremlin. 

Les yeux qui s'ouvrent 

n lut dr.-id* o u . m>miM. •> n » „ „ , : n o t a m m e n t ceile» de leur» troupes, troupes. 
uèt ërafent la Z,S?. Z? D.-întf »î'C n i">"« • o W a l J"Pona- est Oec.Ué, V^ 
jetteraient la sortie de Du/lot et a 7 l e M n t i r au moin» dix ao.Uausl En ce 

Amaterdam. 21. — Seion une lnfot-
matlon parvenue de Washington a, Amsterdam. 21 — Seion le ae*» 
1 Agence Reuter M. Cordell Hull. ic* d Information britannique. ! • 1 
traitant d* la question polonaioe. a : nateur Albert Chandler. président 
déclaré c» soir qu» le gouvernemen' la Commiasion du Sénat pour 

B-U gardait un contact «troit;affaires étrangères a décavé 

donneraient le aignsl par coup» 
alfflet. 

flo sortant de ls 
i re». les fortificAtions de la murail le 
ide l 'Atiantiaue n'ont pas subi le 
moindre dégât . 

il concerne les combats __ 
iinemis. Le» ei ioris de guerre du'Burope. le ministre dea affaires (Toutes les localités s inistrées se 
»pon ont ete dans tous les domai- étrangères a affirmé sa pleine eon- trouvant A l'intérieur du pays et 

— ne» renforces et 1 sge de service mi- i i iance dans la victoire de 1 Axe. Trem- r - i . oloio-nées dea obiect i f s mil i tai 
r.emênt et de s s politique, le secre- ferme tut signale ; comme il cauuvitjnimum a ete rabaiLie. L» lorce com-|po par de dure» épreuve», le peuple ~* 
taire gênerai a'i maint ien de l'ordreiavec sa bicyclette éclairée, il fut fa-luattive de l'aviation a accru consi- allemand se bst avec plus dé détermi-
a défini la tâche qui incombe «uxici le aux autre» de le repérer. Younglderablemeut et la production!nation quavant pour obtenir la vie-
services placée sous son autorite, ,-e voyant arriver a «a hauteur, sur i a d a v i o u s a doublé depuis le début - toire final» 
e- notamment snx m'endants de F'ace Kt-Jean. lui asséna sur ls tételde 1 année. I 

m vio.ent coup de rondin en csout-i » La constitution du m-.nstere i • 'r • • l , 1 = 5 
chouc. Duflo. dont la coiffure avaitjde l'Arinemeut est une garantie que 

I amortir le coup, tomoa de son veio : chaque industrie travaille avec un 
'mais se releva aussitôt. i rendement maximum. 
i Les jeunes bandits, qui croyaienll ».Les Anglo-Ainericain». a pOUréuL 
i prendre la bicyclette, voyant leur coup 
'manqué, prirent la fuite vers i 

Pecquencourt. Duflo apercevant,' to't".- 7ai„V" lïe~a~d"ÛTi"cùirè" d'asti 

des i ses au cours de c e s raids, tandi s . 
que. d'autre part, les sans-abri sont J » t p r r p Ap S a n l l i a t l avec son ambassadeur A Moaccu Le'dred! : « Je ne suis hostt 

e n i t u nombre d'un mill ion environ. s*»> l » » v *»«> »J»tas» agtaaass , o u n m F m e m soviétique, a-t-ll ejou-,Y Angleterre, ni A l'Union Soviétique, 
- - |fé n a cependant pas encore accepté m a » Je suis bien pré» de le derantr » 

a cause la mort 

police 
Il a également p r o i s é . en quel

ques mots, la mission de la Milice 
qui. en plus de son rôle politique 
nat ional et social doit concourir 
dans une diacinllne absolue, au 
m» in tien de l'ordre public 

Un terminant. M Joseph Dar- | °» 
nand s e s t dee'sre Dleincment con
t a n t d a n s l'efficacité de la colla
boration aut unira tous les services 
placés sous son autorité, pour rem
plir la mission que leur a confié 
le gouvernement. 

23 JANVIER 1934 
l o j o , parlent en effet d'une I 

.guerre longue niais en fait lia aapl-
a ce q u e l l e se termine au plus! 

hommes .oitir d un débit d e 4 U r t r l e u n J b B ( j e . e t d e i n c e r t i t u d e 1 
noissons. cria : i Anéte i - ies I ». p u i s i q m ,-egne sur le front intérieur.! 
innuntsnt sur aa bicyclette et avec pendant ce temps, le Japon a la, 
l'aide dea deux hommes ae mit à Isj possibilité de ' rentorcer uavantage I 
poursuite i mais par suite de l'obacu- encor» sa situation stratégique e t ! 
rilé il ne put les rattraper. a exploiter 1»» ressources de matie- ! 

remiéres conquises, en bien que! 

L'AVORTEMENT 
D'UNE REVOLUTION 

L E N Q U Ê T E 

Après l'attaque 
da Commissariat de Police 

de Fournies 

Dufto fit avertir la gendarment 
d Aniche qui. immédiatement, ae ren-
CÎÏ» sur les lieux 

Interrogea. Dominwe et Young don
nèrent dea alibi» qui. contrôles, turent 

re* pi 
Kri lorce combattlve aurpaase celle 
ûe L adverftHlre Aiieai i ennemi ae 
voit-il contraint d'essayer d'obtenir 
une prompte décision 

» De* que 1 epu;»ement intervien
dra de part et d autre, la deiuue 

sable par celui dont la conl ian. 
ce en la victoire aura 

Cinq nouvelles arrestations 

ont été opérées 

reconnus faux. Apres un hanil* inter
rogatoire, ils avoueront leur méfait 
Cet act* de banditisme avait été mu 
«ut pied en commun, et le but était 
de voler la bicyclette de Dulio. de i 

evendre et de psrtaser la recette 
put», si possible, lut prendre «on porte
feuille Le lendemain, les .ends .mesi ^ ^ u d l r e c t l o n d e Subhas Chan-
arrêterent Gauza et Jeulin qui. a i e u i ! Q r l B o S e , le» prêparatil» a la i iwra-
tour avouèrent. Poursuivant leura i n - j , o n a e j - I n t t e l o l u de rapide» | ro-

estigauon». le» gendarme» apprirentlg r o , e t bientôt le drapeau du gou-

( Maçonnerie, toute puissante ronde, Henriot, renaît tête d «"orao*.; 
roua Combe», atait reçu un; se taisait rappeler à l'ordre parce 1 
camouflet tort de la divulgation, çuu exigeait toute la lumière et] 

l allaite aes < fiches » Depuis, tout* la tustice 
èorani .e [ti ie trawoiUatt dans lombr* et M Du naut a t „ n pereno,, . M meu£\ 

dont 1 esprit de sacni ice aura di-,tiu* jaccumuia»t don» la plaie du Bou„son, agitant sa sonnette, ne sut 
ait 1 pie jat 
la lia just 

La libération de l'Inde 

Nous avons relaté Mer qu'A 
suite d» l'attsqus contre le 
aanat de police de Fourmi**, M 
arrestation» avaient été opérée» 

Continuant leurs investigations. !•» 
gendarme», renforce» par un groupe 
do G H B. et de la police mobile, ont 
procédé, au cours de la journée fie 
vendredi, a 5 nouvelles arrestations. 

Lee 3 principaux coupables sont 
toutoura en fuite. 

Au cours do leur interrogatoi 

( 

individu» •rrétê» ont reconnu êtrej 
*as auteurs du cambriolage d'un dé
bit de tahac» a Wlgnaéièa». «t du voll 
do msemnes é écrire s IBeole Pra-I 
tiqué de F eue m K*. 

0 

A Rieux-en-Umbrésis 
DES INDIVIDUS AnAQUEIfT 

UN FACTEUR 
et s'aapareat de 4.000 cartes 

de ravitaillement 

que Gauza et Young étalent lea au
teurs du vol d'outils, de ciel» é ecli» 
ses. de clefs é tirefonds commis A la 
sablier* de Loffre. appartenant s M 
Maurice Hérent. de Montigny. En vo
tant cea outils, leur intention était de 
tsar* plus tard un acte de sabotage 

lia apprirent aussi qu'il y a 1& jours 
ils se rendirent A ls fosse Vuillemin 
»v*c l'intention de désarmer lea gar
de» particuliers en leur prenant leur 
fusil pour aller é la chasse ou faire 

n j l a c e é d'autrea besoins. 

Il t a dix an* labeis crevait : lea dont Ihemicycie Lorateur, au tru-
c n m e m e n t j d un aventurier qui auati , , „ , de» «xn/eration». clamait cette 
)ti » ailter des poUttctenj toujours condamnation d u reotm* ; « Quel e»« 
atides de p o u de f in soulevaient le , V bst t tut qui osera instruire un 
l opinion publique. ' inculpe s'il est garde des Sceaux ? » 

L allatre Stavisky s'étalait au grand, Soutenu par quelque» confrères il 
jour. allait jusqu'au bout ds l'Aorreur et 

ernement provisoire hindou flotte-i Camille C'Aaulempj, dont on tiou-U^dait la plai* 
ra sur l'Inde. Le Japon témoigne ! di au /aire un petit saint, luttait d«- , „ _ „ . . . ,UIA ,„ u... „ , . , , . „ -
« ••"- granae sympatnie enver» 1* | n «perement pour sauver le Kadtca- c" "Janvier mis. la Keioiuiton 

" - ^ " . ^ . " l l t s m e et tes tVere, . . . en péru I natumaut demandait 
En se débridant, t'abces mettait a 

jour toute une «equetie de ministres 

<)e 6.300 personnes 
Buenos-Aires. 21. — On apprend 

que le nombre de v ic t imes du trem
blement de terre de 8 a n J u a n s'ac
croît s a n s cesse. 

Le dernier communiqué officiel 
parle de 4.300 morts. 

Les observatoires ont renseigne 
éga lement qu'au cours des secous
ses s i smiques qui se sont produites, 
de violents orages se sont abat tus 
sur la zone d e s Cordill iéres d'Ar
gentine, du Chili et de Bolivie. D a n s 
la région où se s i tuait l'épicentre. 
l A c o n c a g a . qui, comme o n le sait, 
a 7 000 mètres d'altitude et qui 
compte parmi les voicans lea plus 
importants d'Amérique, est de nou
veau entré en activité. D a n s la par
tie centrale du Chili, on a égale
ment ressenti un grand nombre de 
secousses Au large des côtes du 
Pacifique, la mer était , au m o m e n t 
de la catastrophe, particulièrement 
houleuse. Le tremblement de terre 
s'est fait ressentir jusqu'en Colom
bie, où l'on ne compte cependant 
m vict imes ni d e g i t s . 

Dans un discours qu'il a pronon
cé dans une ville dé l'état de ICen-
tucky i Etats-Uni»), M Chandler a 
déclaré en outre : c La déclaration 
faite par M. Ohurctoill de mener 1» 
combat Jusqu'au bout aux coté» des 
E t a t s - U n s a été accueUlle par la* 

Berlin 21 — » Le monde perce Britannique» comme une douce* 
enfin le» desseins d» Moscou ». écrit,froide ». 

« Le monde perce enfin 
les desseins de Moscou » 

peuple hindou dont 
constituera la plu» grande entrepri
se du siècle. 

Le Japon et l'Allemagne 
forment nn tout inséparable 

L'Amiral Doenitz 
rend hommage à la marine 

marchande allemande 

Parlant c 
l Allemagne 
riant qu'il rendait hommage s 
! énergie avec laquelle l'Allemagne 
surmontait ses difficultés. Lé moral 
du peuple allemand aeat durci et 
l'armée du Heich est prête A lnfli-

. u . » • « i l g e r le coup décisif A 1 ennemi Le 

est oéwMnen dans un f o s s e l b r , ^ ^ i r s s i f a r o s 
lien» d'une fol commune en un non-

Le cadavre d'un inconnu 

clameurs de la foule couvraient le* 
Hurlement» de» parlement aire* Qui 

de deput.» ou i o n trouvant IHti*|*« 1 1 f» m
l f

r o "'K.f B t
1 tne JZLJTZ 

7* • • g ~ " - j - « « , flFUM, „ , , „ ; „ - t u m * Il /allait une épuration et. 
'/escroc Tso^straVe Tigt'Zuùoas Chautemp» devait abandonner ^ ^ ^ J ^ - ^ ^ S J ^ i 
aux assures sociaux . flonnuur» e t pouvoir quatre jour» plus taré Doenitz. c o m m a n d a n t en chef de la 
Ouiat qui encaissaient Iroiaemeitt] *"* PururnlcAant. Lebrun écar tant !manne de guerre, a p n * la rjgroje! leur prtntn.ee, les bancs de harengs 
des chèques Un magistrat Frossaruiaiec soin ceux qui auraient pu. d un devant d e s représentants d e i l ma-

1 mêle 
Nord, des mouettes, par etntaines. signalent mut 

i P h S i p h o ) . 

à Fiers 

te«u-/r«re d u mintstr* Cnautemps! fujoureux coup de barre, redresser M 
taisait remettre tnde/intment tac-1*"»ance, appelait le taureau de yau-
tioti intentée contre Stavisky ictus» qui représentait tout ce qu ti g 

i, . - . ^ ~ . ( . ls— n . , K i . w . / . . w,... « de routine dan» un régime porie-
,r ^Ka^Zr.' îï, « l ï r î e r . i ^ \ mentait,. Il aboutit à la tragédie du 
I II g H - I M M . d e . PO^heter. a t'en- ^ nouveUe lois la révolu-
1r« oravttaient dan» les plis obscurs' t | l t | w H r le , o u oaladter dut 
de la plaie. On y voyait même •— 

Darius I 

Vendredi, au début de l'aproa-i 
Ssmpls Angél». contremsttr» 

ordre mondial. La gravité de ls 
| s i tuation militaire a encore ren-

ndi.'force leur cohésion qui leur permet-1 allait user de la comédie d u suicide 
i u l t r a dé battra las Bt»ts-Unl* et l An-

brlqueteri* Virnot. de W»«qu«h«i. 
découvrit en bordure d'un sentier 
peu fréquenté, qui se trouve é une 
centaine de mètres da ta route Lllle-
Roubaix. »ur l» territoire de rier». la 
cadavre d'un inconnu dont la figuré 
était méconnalaaable et dont le» vè-

tte-jtements «voient été détrempés par 
uxiliaire d* OarnMrAa, M pi Vendredi 

lain. facteui _ 
lg ana. qui eilectuo ie tranaport du 
ccurner poaUl de la gare de Biéum 

Carniaroa. trajet 
fut arrêté 

au lieudit 
deux homme» 
et u n i arme» 

La police fut alertée et 
quête ouverte 

Un docteur mandé pour 
la cadavre releva de nombreuse» 
blessure* A la figure et au cuir che-

gc decouveitivelu. 
demandèrent! Vera 17 h 

le parquet de Lille dea-
le Icendit «ur lea lieux pour procéder s 

S t a s T S * - .r"n.porl. .t Le courrier|un. enquête. 11 décida d . fa.r. trana-

gieterre a l'Oue»t «t 

UN DISCOURS 
DE M. SHIGEM1TSU 

Tokio 21. — M. Bhigemitau. mi
nistre des affaire* étrangère*, a pro
noncé «ujourd nui son premier dis
cours a u Parlement depuis aa nomi
nation A ce poste M Shigemiuu a 
sou.igné tout d'abord l'attitude Iné
branlable du peuple nippon A l'égard 
du mondé hoatile Lea Etats Unis et 

Paris. 21. — La situation, a la date 
du 31 décembre 1943. de sa Calas* 
National» d'Epargne, montre que 
1 avoir des déposants qui. au début u elles seiporter le corp» d» la victime » l'I 

l o u v o i e n t le» deux Inconnu, touillé- m u t médico-lêgél pour v pratiquer d , ^ n n e e écoulée, était dé 39 mil 
- -uassient I autopsié , , , | l * r d s ieA.430O»9 fr. avait atteint 

L'homme osrslt Agé d environ J» approximativement au 31 décem-
n» Il est d'une Utile de 1 m «5 l ibre , le total de SI «72 111 2118 fr 

I était vêtu d'un rmp»rmé»bl» bleu C'est donc une augmentation de 

tent le» «se» postsux qu 
porte- bagages et le guidon de 'e| 

ryclette II» découvrirent les rsrte»! 
l'ils emportèrent, soi! plu» de 4U0n.| 

Uaaouelie» éta.ent deatinees *ux com-lrruinne. d'un complet gris. 
rruTneo, de Carniéré* «t c*U«s *nvi-|d*il 
rennaata». J , U B ( 

rouge chaussé de 
ll2.sOgaai.140 fr. de» dépôt* 

souliers Caisse Nitlcmal* d Epargne qu on 
lanragiatré pour i année 1943. 

. pat tir... 
néore . tlartu» ; Aur la plate béante on appliqua le 

Ine lois d, plus, la Kepuoitque cataplasme du sourire de Gastounet 
C'était l'avortement I L, pus se 

pout expliquer la mort d u Jut/ Sta- ri/ormatt. sacxruntuiatt. la franc-
vifky survenue le t janvier l»34 I Maçonnerie et les Juifs appelaient en 

. Il s-etatl lait justice disait u „ e jr«n;ort/««s_rreres_et leurs correlioton-
depécA* Havas, au moment où les 
policiers se présentaient a ta villa 
ou U s'était réfugié, prés de C'hamo-
•4g L'action allait s'éteindre 

nsire» internationaux 
U ne fallut que cinq ans pour 

amener sur la franc la plut terrible 
catastrophe gui pouvait f abattre «ur 

rine marchande a l lemande, sur l'im
portance de la guerre navale, à l'oc
casion d'une reunion organisée, i 
Stet t in . par la N S D A P . . sect ion 
< navigat ion ». 

Le grand amiral a rendu hom
m a g e aux performances mil i taires 
de la marine marchande ains i qu'à 
l'activité inlassable des équipages 
tout en déclarant q u e la marine de 
guerre a pour tache primordiale de 
protéger le commerce marit ime alle
mand et de combattre et d'anéan
tir les communica t ions mari t imes 
d e nos e n n e m i s partout où l'occa
sion s'en présente, par tous le* 
moyens possibles. 

Mat» I* publie n» marchait pas . 
ur nue était ment, : suscide d, sjy-
te ion . suicidé ds PAtiipp* Daudet., 
il t avait pléthore de désespères... 

Il le » Janvier au soir de» millier» 
de harieiens. venant de tous le» mi
lieux, «'assemblaient aux abord» d u 
Falait Bourbon au cri de : « 4 bas 
i-4» voleurs I > 

A l'intérieur a, la Chambre un 
homme allait lutter à son tour eon-
tre tout, la camartii* jtrlc* «t soute
nir le» volés contre les voleurs. 

On avait detd vu en es Uetur d»s 
séances tumultueuses mais rarement 
elles avalent atteint ee caractère 
écœurant 

A la tribune, la député d* la ai-

UN TRANSPORT ITALIEN COULE 
'« paya. 

Olz ans après ces événement» Cru-
Hope Henriot est de nouveau A M 
tribune son auditoire s'est agrandi 

lioSÏ* aux rr8ncolJ * "*""" 1AVEC 1.4W0UVWERSAIWW 
Les vociferatiàns recommencent, | j f l lan . 21. — Un transport ita-mai» le nouveau Secrétaire A la PTj-

jiaeande tient tet* à t/ouregan d in
sulte» pro/érée* de Londres et de 
Boston 

Nous avons perdu dix années et 
le» hommes du 23 Janvier portent la 
responsabilité d u fléau de la guerre 
Ce ne tant plu* leurs compatriotes 
seuls qui le» accusent Cest l'huma
nité qui érige la fin des régimes 
Il doit disparaître, il disparaîtra. 

A. LsXUtBCQ. 

lien de S.MO tonnes a heurte une 
m i n e à 190 km. au sud-est de Ma
jorque et a coulé II avait A bord 
1.400 ouvriers italien* recrutes de 
force par lea Anglo-Américains, aux 
environs de Naplet . 

Oqs ouvriers devaient être dépor
tés en Angleterre pour v être e m 
ploves dans l'agriculture. Sur le» 
1400 naufragés . 200 ont pu **•* t au 
vét par un torpilleur anglais . 

Les " Alliés " refoulés 
sur leurs positions de départ 

en Italie méridionale 

__ H»ut Commandement des lor-'toirê de. l'arasée. rouge à l l i t . 
ce» armé** »li*m»nde» communique : i CetJje déclaration est cotsn«s«T4as, 

• u r I* fr*nt d* l'Hall* m4ndi*n». dans lea mil ieux politique* avUaV 
I», l'ennemi attaquant «va* aeé tér-'m^nd», c o m m e parfai tement dlfTAt 

^"âtri^Sr^.:.^;:. i\^. «™£?™ T^^IL^iL 
éa dur» eombata. une p»r»e» Au «aur* » ! * « • » * dé la trahison, eaaale_0>t 
d'un* **ntr»-*tt*au. «xésutéo aelen se faire voir m a i n t e n a n t de S t a 
t u plan* prévu*, ii * été rtteulé »ur line. par des déclarat>tmg servUt». 
•s» p*«it>*ns do départ. On aa bat é.__pé.i 

Badogho sonhaite u t victoire 
des Soviets 

GRÈVE AUX USINES FORD 
Stockholm. 21 — « Unit*» Pfata • 

irsprend d* Détroit que TOO onaastst» 
tes et mêuallurglste» da* usai*» H M 
de River Rouge et WUlow Rua aOBt 

. e n t r é s en grève A ls sui t* d u rattst 
Berlm. 21. — Badogllo a fait. Alopp,,»» rnu- i» firm» Ford de «air 

un correapondant de l'agence Reu-lun contrat avec 1* petayjastwi r j a a v 
ter, dea déclaration* dans lesquelles noratoira*. 

iud.au
nourm.11
prtntn.ee
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